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  Déclaration 
 

 

  Introduction 
 

 Notre monde contemporain est perplexe face à la gravité de la crise mondiale 

qui se manifeste par la pauvreté déshumanisante et croissante, l ’injustice 

grandissante, les disparités économiques, la corruption rampante, un état de guerre 

permanent dans certaines parties du monde, le trafic des femmes et des enfants, le 

terrorisme transfrontalier et les réseaux mondiaux de cartels de drogue et de 

trafiquants d’armes, qui peuvent tous se résumer comme un effondrement de tous 

les filets de sécurité de l’homme et des systèmes démocratiques, exacerbant la 

confusion culturelle et l’effondrement de la civilisation.  

 La présente déclaration a pour objectif de relever le rôle important de la 

famille dans le développement social.  

 

  Résumé 
 

 Dans ce scénario socio-politique, économique et culturel complexe et 

compliqué, il importe très peu d’avoir l’opportunité de repenser et de renforcer les 

efforts de développement, sauf si des efforts immédiats, intenses et conjugués pour 

démystifier le terme « développement » sont déployés. Tant que les groupes à 

l’origine de la crise mondiale ne s’engagent à identifier, nommer et assumer une 

responsabilité collective de cette crise, les menaces contre l ’humanité persisteront. 

Contrairement à la conception du monde occidental, le développement ne se résume 

pas à l’économie ni ne se réalise en termes économiques. Le développement doit 

principalement viser le bien-être de la personne humaine.  

 Dès lors, il ne s’agit pas uniquement de repenser, mais de repenser 

radicalement de manière à provoquer un changement réel, à long terme et d urable, 

tout en restaurant le type de vie familiale qui produit des hommes et des femmes 

intègres, des financiers et des politiciens soucieux de l’intérêt commun. Il importe 

en priorité de réaliser que les familles continuent d ’être responsables de la bonne 

utilisation des ressources ainsi que de l’éducation des enfants dont elles soutiennent 

la croissance et l’épanouissement au plan émotionnel, financier et matériel.  

 Service and Research Institute on Family and Children, qui travaille depuis 

deux décennies dans le domaine de la vie familiale, a démontré que la famille est le 

lieu principal de l’intégration et de la préservation des valeurs sociales et humaines 

ainsi que de la transmission de la culture, en éduquant, en formant et en motivant les 

individus, et en investissant dans leur avenir, lesquelles actions constituent toutes 

une ressource vitale pour le développement. Dans de nombreuses régions du monde, 

les familles sont des unités de production qui créent de l’emploi et des richesses. 

Comme unités de consommation, elles ont un effet direct sur la durabilité. Par 

conséquent, pour renforcer le développement dans la société contemporaine, il faut 

une plus grande reconnaissance du rôle de la famille dans le développement durable.  

 

  La démarche 
 

 Telle démarche nécessite une nouvelle réflexion et une nouvelle vision, 

notamment un appel à investir dans les pratiques centrées sur la famille. Une telle 

action suppose une manière innovante de travailler avec les enfants, les femmes et 

les familles à risque ou aux prises avec les crises contemporaines. La démarche est 
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basée sur un ensemble de valeurs, de croyances et de principes radicaux qui 

reconnaissent le rôle crucial de la famille comme facteur commun de réduction de la 

pauvreté. Il convient dès lors de porter l’attention sur la famille, et sur ses forces en 

particulier. La démarche doit être adaptée à la culture et éclairée sur le plan 

pédagogique, employant un paradigme d’autonomisation basé sur des partenariats 

de collaboration avec les familles.  

 

  Conclusion 
 

 Il est important de réaliser que les familles donnent corps au tissu social dans 

son ensemble. De ce fait, l’autonomisation des familles s’avère capitale pour les 

générations présentes et futures, et essentielle pour l’avenir du monde. Une telle 

réflexion proactive, associée à des mesures centrées sur la famille, équivaut à une 

démarche hautement positive du développement social et humain de la société 

contemporaine. 

 


